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À la peine en France, 
les Galeries misent sur 
une montée en gamme 
Les Galeries Lafayette annoncent la fermeture des magasins 
de Béziers et de Thiais. Mais, dans le m ê m e temps, six 
ouvertures sont prévues d'ici à 2018. Signe que le groupe 
s'engage dans un profond repositionnement. 

3,6 Mrds€ 
Le chiffre d'affaires 
en 2014 
5 0 % Le poids 
du seul magasin 
du boulevard 
Haussmann, à Paris, 
soit 1,8 Mrd€ 

64 Le nombre 
de magasins, 
dont 59 en France 

6 Les projets 
d'ouvertures à court 
terme: 3 en France, 
sur les Champs-
Élysées, à Marseille 
et à Carré-Sénart 
et 3 à l'étranger 
(Istanbul, Doha, 
Milan) 
Source : Galeries Lafayette 

L e groupe Galeries Lafa­
yette, ces derniers temps, 
a beaucoup fait parler de 
l u i p o u r ses actions à 

l ' é t r a n g e r . E n C h i n e , p a r 
exemple, où i l a inauguré en 
grande pompe son magasin de 
Pékin, en octobre 2013. Mais 
aussi avec ses annonces d'ouver­
tures à Doha et I s tanbul , en 
2017, et, dans la foulée, à Milan, 
en 2018. Des destinations bien 
plus exotiques que ne peuvent 
l'être les Champs-Élysées, Mar­
seille-Prado ou Carré-Sénart. 
Pourtant, dans ces trois endroits, 
les Galeries vont ouvrir, à peu 
près aux mêmes dates, entre 
2017 et 2018. 

Premier recul pour le groupe 
Le signe, en somme, que le 
groupe, lo in d'être moribond, 
investit pour l'avenir. Ce qui ne 

veut pas dire, évidemment, que 
tout aille bien, ainsi qu'en té­
moignent les deux annonces de 
fermetures prochaines des ma­
gasins de Béziers et de Thiais, 
et celle du remodelage de celui 
de Li l le . . . 
C'est que, en effet, pour la pre­
mière fois, le chiffre d'affaires 
d u groupe a reculé en 2014 : 
-0,2 %, à 3,6 milliards d'euros. 
Avec même le navire amiral du 
boulevard Haussmann, à Paris, 
au bord de la bascule, avec u n 
pet i t + 0,5 % , seulement, à 
1,8 milliard d'euros. Ce qui signi­
fie, c'est mathématique, que le 
réseau des autres magasins fran­
çais - s o i t 58, dont 55 en pro­
vince - s'affiche, l u i , en recul. 
Oh pas grand-chose, -0,8 % , 
mais c'est déjà la deuxième 
année de suite que cela se pro­
duit, après un -1 % en 2013. 
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É v o l u t i o n du chiffre d'affaires des Galeries Lafayette en France, en 2013 et 2014, en % , 
versus a n n é e s p r é c é d e n t e s Sources : Galeries Lafayette, LSA 

Q u ' i l p a r a î t l o i n ce t e m p s o ù , a u d é b u t des a n n é e s 2 0 1 0 , le g r o u p e 
Galer ies L a f a y e t t e p o u v a i t e n c o r e s ' e n o r g u e i l l i r d ' u n e c ro i ssance à d e u x 
c h i f f r e s p o u r s o n n a v i r e a m i r a l p a r i s i e n , b o u l e v a r d H a u s s m a n n : * 1 4 % , 
e n c o r e , e n 2 0 1 1 . D e p u i s ? M o i n s b i e n , n e t t e m e n t m o i n s . * 4 % e n 2 0 1 3 
et , s e l o n Le Figaro, » 0 , 5 % e n 2 0 1 4 . C o n s é g u e n c e : u n c h i f f r e d 'a f fa i res 
j u s t e a u - d e s s o u s d e la l i g n e d e f l o t t a i s o n e n France e t u n m a g a s i n d e 
H a u s s m a n n q u i p e i n e d é s o r m a i s à c a c h e r la m i s è r e p r o v i n c i a l e - d e u x 
reculs des v e n t e s success i fs s o n t , e n e f f e t , à re lever : - 1 % e n 2 0 1 3 e t - 0,8 % 
e n 2 0 1 4 . D'où les d e u x f e r m e t u r e s de B é z i e r s e t d e T h i a i s . 

Pour autant , a ins i que s'en 
étonne Yves Marin , senior ma­
nager chez Kurt Salmón, le bruit 
médiatique consécutif à l 'an­
nonce de la fermeture de ces 
deux magasins est largement 
démesuré. Indépendamment du 
drame que cela représente pour 
les salariés concernés, q u ' i l ne 
faut surtout pas minimiser, «cela 
fait partie de la vie normale d'un 
groupe», explique-t-il. 

« Des étapes difficiles 
à passer » 
A fortiori q u a n d ce m ê m e 
groupe est occupé à une vaste 
stratégie de repositionnement, 
plus forcément compatible avec 
des implantations de proximité, 
déclinables en galeries commer­
ciales. On reste ainsi bouche 
bée rien que d'imaginer la pré­
sence, devenue iconoclaste, d'un 
Galerie Lafayette à Thiais, où 
trône en majesté un Tati pour 
qui, là-bas, tout va bien merci... 
«Nous sommes tournés vers une 
stratégie plus premium qu'autre­
fois, reconnaît-on ainsi en i n ­
terne, chez les Galeries. Ces 
fermetures sont des étapes dif­
ficiles à passer, mais pour autant 
indispensables pour nous redon­
ner la marge de manœuvre né­
cessaire à notre développement. 
Et si l'ouverture à Vinternational, 



avec un objectif de 10 % du 
chiffre d'affaires en 2020, fait 
partie de nos priorités, cela ne 
signifie pas pour autant un 
abandon de nos ambitions en 
France, surtout pas, comme en 
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Trois magasins aux abois 
Qui dit nouveau positionnement - plus 
premium- dit implantations plus 
forcément en adéquation avec la stratégie 
choisie. D'où les annonces des fermetures 
des magasins de Béziers (45 salariés 
et 80 démonstrateurs de marques) 
et de Thiais (117 salariés et 40 à 
50 démonstrateurs), et du projet 
de rénovation du magasin de Lille, 
avec une réallocation des mètres carrés. 
Un projet a minima : la fermeture n'est pas 
encore exclue, suivant ce que donneront 
les négociations pour diminuer le loyer. 

témoignent nos trois projets 
d'ouverture annoncés. » 
En clair, on a affaire à une «ba­
nale» opération de réallocation 
de ressources : je ferme là où 
mes magasins ne sont plus en 
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adéquation avec les zones de 
chalandise et je cherche à ouvrir 
ailleurs... 

Double dépendance 
Avec, quand même, in fine, le 
risque d'une double dépendance. 
Celle, d ' a b o r d , d u magas in 
Haussmann - la moitié du chiffre 
d'affaires, contre 38 %, seule­
ment, selon Le Figaro, i l y a cinq 
ans. Et celle liée au fait que, de 
cette moitié, la moitié encore est 
due à la clientèle des touristes, 
Chinois et Russes en tête. Qu'on 
se rassure - ou s'inquiète, c'est 
s e l o n - , i l en va exactement 
ainsi pour le voisin d'en face, 
Le Printemps. C'est juste que le 
grand magasin à la française est 
aujourd'hui davantage taillé pour 
les consommateurs étrangers 
que pour les autochtones, m 
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